des Princes €9c. Decemb. 1705, 40%
pens s fi S. M. L vent conclure ia Paix” avec les
‘Hongrois , declarer la guerre an S. Siege ; fes
Alliez ne tui demandent que les contributions g#'sls
pourront exiger dans FEtar de UEglife, & des aps
tres Eccléfiafliques 4 ltalie : Jugez , Monfienr , fans
prévention , ce que le Sandnaire doir attendre de
pareils Alliex de U Emperenr ' fi ce Prince Vient &
-accepter leurs offres ; mmis coux qui connoiffent la
pieté de ln Masfon d Autriche , ne penvent pas fe
perfuader que celui qui occupe anjourd hui le Trone
Jmperial , oublie non feulensent les obligations que
[& Muaiforn & an St. Siége ; mais auffi fon nom &
Ae devoir d’ Emperenr Chrétien, qui ne doit tirer
Lépbe que pour’défendre” la Maifon du Seignenr.
8¢ les Empereurs de la Maifon d' Autriche avoient,
tinjonrs [uivi L exemple des “anciens Emperenrs
Chrétiens , on.ne lés auroit pas vi fi fowvent al-.
biex avec les enmemis de U'Eglife, gui a°la favenr
de lenrs Alliances; Dont déchivée ; & fe font em-
parex de fes biens , non feulement en Angleterre ,
an Pais-Bas, dans les Etats du Novd ; mais méme
dans le cenr de UEmpire & Allemagne. N'eff-ce .
pas les Princes de la Masfon d Autriche qui font la
canfe de certe infinité & Archevéchex ¢n d Evéchez -
quwon a fecularifex en. Allemagne? Combien voit-
o d'Eglifes dans UEmpire , ok tour & tour on y.
Jert Jefuus Chrift ¢ Belial ? mais ces réflexions que.
la doulenr arvache a ma plume , ne fauroient ga~
rantir UEglife Catholique des manx que U Empereur
lui prepare ; il femble que ce n'eft pas affex pour
lui & avoir (a gherre contreln France ¢ L Efpagne,
davoir 4 repouffer les éfforts des Mécontens & Hon-
grie , qui le font trembler jufques dans fon Palais;.
I paroit ‘ne pas craindre le parti qui fe forme en
Baviere , pour fecoiier le joug dont les pesples [e
Jentens accablex., il campte aparenmens & éire com-



